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UN NOUVEAU LYCEE ANNA DE NOAILLES 

A BUCAREST 

 

Histoire- Evolution 
 

Le Lycée français de Bucarest a été créé en 1940, fermé en 1948 par les autorités communistes. 

Rouvert en 1965 pour les seuls diplomates, il fait l’objet d’une convention avec l’AEFE en 1990, après 

la chute de Ceaucescu. 

Il abrite 450 élèves en 2005, mais l’arrivée massive d’expatriés, cadres des entreprises françaises qui 

délocalisent en Roumanie fait rapidement progresser les effectifs à 750 en 2009. Malgré la crise, qui 

a quelque peu ralenti cette progression, le Lycée accueille aujourd’hui 846 élèves. 

 

Situation et effectifs 
L’Etablissement est aujourd’hui réparti sur 3 sites, un en centre ville (Piata Romana), les 2 autres à 

Herastrau. 

Les effectifs se répartissent ainsi: 

Français: 53%    Roumains: 36%            Tiers: 11% 

 

 

 

  

Le site Cristian TELL (secondaire) 



Statut de l’Etablissement, l’ apport de l’Etat français 
 

Le Lycée français Anna de Noailles fait partie du réseau AEFE (Agence pour l’enseignement français à 

l’étranger). On y enseigne les programmes officiels français. Le Lycée est conventionné avec une 

association de parents d’élèves. 

L’Etat français apporte son concours au fonctionnement de l’Etablissement en prenant à sa charge 

une partie de la rémunération des fonctionnaires français qui y travaillent, en finançant une partie 

des projets pédagogiques, et en accordant des bourses aux élèves français. L’apport de l’Etat atteint 

aujourd’hui 25% du budget global. 

 

Une gestion parentale 
 

L’association de Parents d’Elèves Gestionnaire (APEG) a la charge de la gestion financière de 

l’Etablissement. Chaque année, l’ensemble des parents d’élèves procède à l’élection du Comité de 

Gestion qui se réunit une fois par mois avec des représentants de l’Ambassade et la Direction du 

Lycée. Les frais de scolarité s’échelonnent entre 17 000 et 26 000 RON par an, selon le niveau de 

classe et la nationalité. 

 

Pédagogie et résultats aux examens 
 

L’excellence pédagogique est de mise. Au-delà des programmes officiels français, tous les élèves 

apprennent le roumain, et étudient le patrimoine, l’histoire du pays où ils vivent. 

L’enseignement de l’anglais est prédominant (présence d’une section européenne en anglais), même 

si tous les élèves apprennent une deuxième langue, l’espagnol ou l’allemand, ou les deux). 

Les résultats aux examens, traditionnellement très bons, ont atteint aujourd’hui 100% de réussite (au 

Brevet et au Baccalauréat). 

 

Une pédagogie d’ouverture sur le monde 
 

Les projets pédagogiques sont nombreux, et sont là pour apporter une ouverture culturelle à nos 

jeunes,  aiguiser leur curiosité scientifique, leur sensibilité artistique et leur sens des valeurs 

fondamentales. On peut citer: 

- Accueil d’intervenants français, roumains ou autres (écrivains, scientifiques) 

- Option théâtre 

- Opération Maths en jeans (recherche mathématique en partenariat avec des chercheurs 

roumains. 

- Chercheurs en herbe (pédagogie „la main à la pâte” en partenariat avec les écoles 

roumaines) 

- Partenariat avec une école de musique 

- Partenariat avec une galerie d’Art 

- Sorties culturelles et voyages scolaires à l’étranger 

- Education à l’humanitaire (Parada, Course contre la faim) 



 
 

 

 

Orientation 
 

Une majorité de nos élèves, toutes nationalités confondues, partent faire leurs études en France 

(écoles d’ingénieur, écoles de commerce, filières universitaires d’excellence), même si certains 

d’entre eux rejoignent une université anglaise ou américaine, le Baccalauréat français étant reconnu 

partout dans le monde. 

 

 

Pourquoi un nouveau Lycée ? 

 
Plusieurs raisons incitent à construire un nouveau Lycée à Bucarest: 

1) Les locaux actuels ne sont plus adaptés à l’enseignement que nous dispensons, la répartition 

sur 3 sites est une difficulté pour nos familles. 

2) Nous n’avons pas la capacité d’accueillir massivement les enfants de familles roumaines qui 

font de plus en plus le choix du système éducatif français. 

3) La Roumanie est un pays profondément francophone, et la notion de „coopération 

éducative” trouve ici tout son sens. 

 

 

 

 

 

 

L’association PARADA dans le 

cadre de l’opération « 3 

semaines pour les droits de 

l’enfant » 



Le projet de construction, une vitrine de la France 

 
Il a été décidé de construire un établissement pouvant accueillir 1200 élèves, de la maternelle (3 

ans), au Baccalauréat. 

Le Gouvernement roumain a mis à disposition un terrain de 2,4 hectares, situé au Nord de Baneasa, à 

proximité de l’Académie de Police. 

Le coût de la construction (18 M€) sera supporté par l’Association de parents d’élèves gestionnaire 

(APEG) du Lycée Anna de Noailles, avec une contribution de l’Etat français qui se monte à 22%. 

La société PRIMAVERA s’est vu confier la construction de l’Etablissement. 

Les équipements seront bien sûr de premier ordre, et correspondront aux standards d’aujourd’hui, 

au plan informatique, au plan des installations sportives, entre autres. 

 

Ce nouvel établissement représentera un outil d’enseignement et de coopération éducative de tout 

premier ordre, permettant ainsi, outre la scolarisation des enfants d’expatriés français, un nombre 

toujours croissant de familles roumaines, qui font le choix d’une éducation alternative, avec, au 

centre des apprentissages, les valeurs laïques et républicaines fondamentales.  
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PLAN DE SITUATION 

 

 
 

 



MAQUETTE 

 

 
 

 
 

 


